
L E T T R E  AU X  H A B I TA N T S

Madame, Monsieur, chère Longevoise, cher Longevois,

Comme  beaucoup  de  communes  de  la  Charente-Maritime,  notre 
commune a été touchée par les pluies fortes et incessantes depuis le 
premier  épisode  du  samedi  28  octobre,  et  jusqu’à  ce  week-end  du 
samedi  4  novembre.  Et  dans  la  nuit  du  samedi  4  au  dimanche  5 
novembre, la tempête Domingos balayait notre département...

Depuis ce dernier samedi d’octobre, les fortes précipitations ont chargé 
le ruisseau depuis la place de la Jachère, engendrant une crue dans la rue 
du coureau,  et  inondant  les  maisons du voisinage immédiat  du cours 
d’eau.

Au nom de la commune, je tenais à vous faire part de ma reconnaissance à l’égard de toutes celles et ceux 
qui ont spontanément proposé leur concours pour venir en aide aux habitants les plus impactés et les plus 
en détresse : remplissage de sacs de sable, surélévation de meubles, 
évacuation  de  l’eau  des  maisons,  remplissage  en  carburant  des 
pompes…  Ensemble,  habitants,  pompiers  volontaires  et  élus,  nous 
avons fait en sorte que les pompes louées, ou bien mises à disposition 
par la communauté de communes Aunis Atlantique, par la commune 
d’Angliers, ou par d’autres habitants, minimisent les risques de dégâts 
dans les maisons. Ça n’a été que partiellement réussi car l’eau a fini par 
pénétrer. Nous pensons fort aux familles subissant ces dégâts des eaux. 
Dans le lotissement de la Vincent,  ou la rue de la Fabrique, c’est  la 
saturation  des  réseaux,  pluvial  et  d’assainissement,  normalement 
séparatifs, qui a entraîné des refoulements de l’eau dans les maisons, 
faisant craindre, la aussi, des dégâts.

Cela ne saurait être un alibi, mais il est important d’insister sur le caractère 
exceptionnel de ces averses, de ces abats d’eau les plus violents depuis 
l’hiver 1982-1983 (octobre : 38,8 mm en 2022 et 232 mm en 2023 - 1er 
au 8 Nov : 25,8 mm en 2022 et 121 mm en 2023). L’étude hydraulique 
effectuée en 2018,  qui  avait  souligné quelques fragilités  sur  le  réseau, 
devra être rétudiée   :  ont  été répertoriés les busages et  le  diamètre des 
buses, les trajets de l’eau dans les canalisations souterraines, le nettoyage 
des berges, le curage des voies d’eau et l’entretien des mottes. Il s’agira 
parallèlement d’élaborer le plan d’actions, puis les travaux à mettre en 

œuvre dans les mois et années à venir. Dans un futur très proche, ces épisodes pluvieux et venteux seront 
probablement de plus en plus fréquents. Ces évènements sont donc à prendre en compte de plus en plus 
sérieusement par les gestionnaires de l’eau (collectivités, syndicats, agences de l’eau,…) À nous de faire en 
sorte qu’ils soient moins source d’angoisse et surtout d’inondations à répétition.



Comme si les inondations ne suffisaient pas, le vent s’y est mis et 
les rafales de la tempête Domingos ont fait de gros dégâts. Nous 
étions tous tristes et meurtris dimanche matin, lorsque nous avons 
découvert que deux des trois magnifiques et symboliques tilleuls de 
notre  village  étaient  déracinés  (le  troisième  est  situé  à  côté  de 
l’église). Tristes et meurtris parce que chacun d’entre eux racontait 
l’histoire de Longèves. 

Le tilleul de l’école a vu passer tant d’écoliers et d’écolières, de 
maîtresses et de maîtres,  a connu tant de rires,  de cris,  de jeux 
pendant les récréations, a protégé les enfants du soleil avec son 
intense feuillage et son ombre hospitalière, a assisté aux kermesses 
et fêtes d’école, et s’invitait au repas de fin d’année scolaire…les 
témoignages sont nombreux, des anecdotes reviennent… 

Dimanche, il était penché sur le mur, attendant qu’on le scie, afin 
qu’il laisse la place à un jeune arbre. L’idée d’utiliser son bois pour 
en faire de petits objets fait son chemin…

Et puis, il y a ce tilleul solitaire de la place de la Jachère, cet Arbre 
de  la  Liberté,  emporté  par  une  bourrasque  ce  samedi  soir.  Très 
souvent, dans un moment triste, il y a un rayon de soleil, une jolie 
histoire… Cette histoire, c’est celle de cette bouteille de champagne 
que les racines de l’arbre protégeaient, et que nous avons retrouvée 
terreuse mais intacte, dimanche matin. Bien fermée, cette bouteille renfermait un message, bien enroulé, et 
qui  nous rappelait que ce tilleul avait été planté le 21 mars 1989, en présence des enfants de l’école, de 
leurs instituteurs,  du conseil  municipal  et  des habitants,  à  l’occasion du bicentenaire de la  Révolution 
française…  C’est une page de l’histoire de Longèves dont de très nombreux 
habitants se souviennent. Nous savons déjà que nous 
aurons rendez-vous, tous réunis, en 2024, pour, à notre 
tour,  laisser  un  témoignage  au  pied  de  l’arbre  qui 
grandira ensuite, témoin de l’histoire contemporaine de 
Longèves… 

Dominique Lecorgne, Maire de Longèves




